
En manque de leurs copains, des enfants espèrent que

l'école reprendra vite
Paris, 7 avr. 2020 (AFP) -

Ils ont le plus souvent "hâte que l'école reprenne". Confinés depuis plus de trois semaines, des enfants racontent

les copains qui leur manquent et l'envie de revoir leur maître ou maîtresse, même s'ils apprécient le temps passé

avec leurs parents.

Pour Juliette, 9 ans, l'école à la maison "a de bons côtés: "on peut se lever plus tard et prendre son temps le

matin", explique cette élève de CM1, à Paris. C'est sa mère, en chômage technique, qui lui fait la classe, ainsi qu'à

son frère jumeau.

"On n'est que deux, donc c'est plus facile de se faire réexpliquer les choses si on n'a pas compris", dit-elle. Ce

qu'elle préfère, c'est de "ne pas manger à la cantine le midi: c'est bien meilleur à la maison".

Pourtant, "c'est dur de ne plus voir les copains et copines". Et de "ne pas pouvoir sortir". Elle espère retourner à

l'école "le plus vite possible". Un avis partagé par tous les enfants de primaire, interrogés par l'AFP.

Côme, 11 ans, dit s'ennuyer énormément: "les journées passent beaucoup plus lentement qu'à l'école, j'ai vraiment

hâte d'y retourner".

Confiné dans un petit appartement de Boulogne-Billancourt (Hauts-de-Seine), il s'estime chanceux d'avoir une

petite terrasse, où il peut jouer un peu au ballon.

Mais pour ce qui est de la classe à la maison, il a dû se débrouiller souvent seul jusqu'à présent, puisque ses

parents télétravaillent. Elève de CM2, il se sent "un peu perdu", regrette "les cours de la maîtresse", et les copains

qui lui "manquent beaucoup, beaucoup"... "Avant le confinement, je me suis dit: +trop cool+, on va rester chez

nous. Mais je pensais que ça ne durerait que deux semaines"...

- "Je m'ennuie" -Elève en CP, Anna, 7 ans, aimerait surtout revoir son maître. Elle lui a écrit pour lui dire qu'elle

"travaillait bien" et que chez elle, les récréations duraient "plus longtemps qu'à l'école". Les autres élèves lui

manquent aussi. En revanche, elle trouve ça "bien de voir ses parents" davantage que d'ordinaire.

Même sentiment pour Basile, en CM1. Confiné dans la Sarthe avec ses parents et ses trois frères, il apprécie "le

temps passé en famille". "Mon grand frère va dans une autre école que moi, donc d'habitude on ne se voit pas

autant", explique-t-il.

Habitant une maison, avec un grand jardin, ils improvisent des activités de plein air qui remplacent assez

facilement les récréations.

Chloé, 9 ans, n'a pas cette chance. Avec sa famille, ils vivent à huit dans un F4 à Aubervilliers

(Seine-Saint-Denis). Revoir les copines, la maîtresse et pouvoir mettre de nouveau le nez dehors sont ses souhaits

les plus chers.

Les vacances ont commencé mais à la maison, la différence avec l'école est souvent peu perceptible: "je

m'ennuie...", soupire cette élève de CE2.

Juliette devait partir en Bretagne, voir ses cousins et ses grands-parents. A la place, sa mère a improvisé un autre

programme: des jeux de société tous les jours et une courte sortie en trottinette dans la rue de temps en temps.

Pour Jules, en CE2 à l'Ile-Saint-Denis (Seine-Saint-Denis), l'école à la maison pendant trois semaines, "c'était déjà

un peu les vacances". "J'en ai profité pour beaucoup jouer à la tablette", reconnaît-il.

Il a réussi à garder le contact avec ses copains grâce à des appels vidéo. Ce qui lui manque le plus désormais: "la

maîtresse et les cours de maths".

Et ce qui lui pèse, c'est l'incertitude: "Je ne sais pas quand on va pouvoir retourner à l'école, c'est surtout ça qui

m'inquiète".
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